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Maghreb Canada Express Pour une 
meilleure visibilité ! 

 

Grâce au rapport   
élevé                             

Articles/Annonces, 
nos lecteurs ont tout 
le loisir d’apprécier 

votre publicité ! 
 

Tel (514) 576-9067 
info@maghreb-canada.ca 

A l’occasion du premier anniversaire de l’incarcération d’Adil Charkaoui, la rédaction de Maghreb Canada Express a reçu, pour 
diffusion, un communiqué de la Coalition Justice pour Adil Charkaoui, dont voici     quelques extraits: 

Une trentaine de personnes se sont 
amassées le 21 mai dernier, à midi,  
devant les locaux des services de ren-
seignement canadiens (SCRS) pour 
montrer durant une heure,  leur solida-
rité avec Adil Chekaoui après une an-
née de détention ”.  
 
Le SCRS était à l’origine de l’arrestation, 
prétendant que le jeune enseignant repré-
sentait une menace pour la sécurité natio-
nale.  
 
Depuis lors, Charkaoui est détenu sans 
accusation sur la base de preuves secrètes, 
et risque d’être déporté au Maroc (...) 
 
La famille, les amis et autres sympathi-
sants inquiétés par la montée du racisme 
et l’hystérie entourant la sécurité nationale 
se sont rassemblés devant les bureaux des 
services secrets canadiens pour dénoncer 

les procès secrets et pour démontrer leur 
solidarité avec Adil Charkaoui, ainsi qu’a-
vec les quatre autres Musulmans qui font 
face à des procès secrets au Canada, et 
leurs familles. 
 
Accompagnée de quelques prisonniers de 
Guantanamo Bay (acteurs ?) vêtus de 
leurs habits orange, Hind Charkaoui s’est 
exprimée avec émotion sur les difficultés 
que traverse sa famille depuis l’arrestation 
de son frère.  
 
Elle a ensuite lu un poème de son frère 
Adil, décrivant avec beaucoup d’amer-
tume les injustices et les pertes qu’il a 
subies au cours de la dernière année. 
 
(…) 
 
‘’ Ce soir, une fille de deux ans et sept 
mois et un bébés de neuf mois vont en-

core se coucher sans embrasser 
leur papa 
Demandez-vous pourquoi ! ‘’ 
 
Guillaume Tremblay, un militant  
du parti politique de l’Union des 
forces progressistes, a ensuite 
décrit la visite qu’il a reçue d’a-
gents du SCRS l’automne der-
nier.  
Ils lui auraient offert des 
“ subventions ” en échange d’in-
formation sur des militants poli-
tiques avec qui il a travaillé. 

 
Afin de le convaincre de 
passer des renseignements 
sur des organisateurs d’ori-
gine autre que québécoise, 
les agents du SCRS auraient  
utilisé un discours raciste. 
 
Pascale Montpetit, une co-
médienne et actrice bien 
connue, et Karen Young, 
une formidable chanteuse 
de jazz, ont exprimé leur 
opposition aux procès se-
crets et aux attaques contre 
les communautés arabe et musulmane, 
dans lesquelles le SCRS joue un rôle clé 
(le discours de Karen Young est disponi-
ble à www .adilinfo.org).  
 
Karen Young en a ému plusieurs en inter-
prétant une chanson sur la liberté, “ Le 
cœur est un oiseau ”, suivie de 
“ Follow ing Orders ”, que certaines des 
personnes quittant les bureaux du SCRS 
ont dû prendre à cœur : “ I’m just follo-
w ing orders ! ” 
 
Se tenant aux côtés de la mère et de la fille 
d’Adil Charkaoui, l ’un des prisonniers de 
Guantanamo Bay tenait une pancarte sur 
laquelle était inscrite une citation de Her-
man Goering, un officier du gouverne-
ment Nazi dont le rôle était plus de don-
ner des ordres que d’en recevoir : 
 “ Bien sûr que les gens ne veulent pas la 

guerre. Mais après tout, ce sont les dirigeants 
du pays qui déterminent la politique à suivre, 
et il s’agit toujours de convaincre la popula-
tion, que l’on soit dans une démocratie, une 
dictature fasciste ou communiste. Avec ou 
sans voix, la population peut toujours être 
amenée à suivre les dirigeants. C’est facile. 
Vous n’avez qu’à leur dire qu’ils sont atta-
qués, et dénoncez les pacifistes pour leur 
manque de patriotisme et pour exposer le 
pays à un danger encore plus grand. ” 
(Goering, 1946) 
 
La manifestation s’est terminée sur une 
note plus joyeuse avec une chanson de 
solidarité écrite et interprétée par deux 
membres de la campagne pour Charkaoui.  
(…) 
 

 COMMUNIQUÉ  Adil Charkaoui: Un an de détention 


